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A
Moutm.--D dansa y tiroir alamoim un limettation et prétendent que elefft un6 âm& 4. L« pesées accusèrent un gain léger en

petit trýUP«U de moutons MW presque toutes lioration sous le rapport économique. L« faveur du gain aplati, mais ce gain ne s'éle-

lu fermes canadiennes. Il Wy a pas d'ani. tenante de l'avoine aplatie énumèrent ainsi va qu'à 125 livres à r6partir sur 10 chevaux

11tal Qui raPPorte autant que le mouton, coin- lm bénéfices à retirer de Paplatimages des ayant reçu le grain aplati la moitié du temps
me industrie annexe- Si vous n'avez: pas en, graines. que dura l'essai, c'est-à-dire huit mois.
coredetroupeau de moutons, pourquoi ne pas 1. Augmentation du pour cent de digeo Gain de 15livm par chevalet par jour. En
en établir un de suite? tibilitè de Favoine, lorsque les chevaux tra- estimant à une moyenne de 12 la tonne le C04t

VOW le moment de Pamée OÙ le« moutons vaillent fort et n'ont que peu de temps pour de l'apatissage, ces grains légm en chair

-réclament le Plus d'attention. En leur don- prendre leur nourriture. auraient été obtenus au prix de 13 1-3 la
mat des soins raisonnables pendant la ni- 2. Consommation moins prompte du grain livre. Dans tous les eu, aucune différence

00a d& l'fignelffl vOUS éVitez« une lourde aplati par des chevaux trop affamés. ne fut constatée dans l'état de santé des sujet«

mortalité. Un bon berger obtient cent vingt- 3. Aide las chevaux à dentition défectueuse outis exp&ience-

Cifiq -pour oent ëPagneaux. à bien digérer le grain. 5. Ajouté à l'avoine, le son, en raison de sa
ýrNoubli.',

- Ù pu le lavage du printemps". 4. Vine-cinq pour cent du grain entier nature sèche et flocon neune, empéchait lw
MStrée -%vaux peuvent réclamer votre Wifft pas digérez et est éliminé avec les excré- chevaux de man leur raÇ= tropvite.
aft«tÎ=, mais edui-.çi ne doit pas être né- mente. 6. Lorsque les chevaux 8taient couve-

11;w # quoi qu , il 19ýrri4. 5. Indamnee de poussière et de poudre nablement abreuvés et quil ne leur- était pu

Tondez assez Of., ayant les premières jour- farineuse sont les graine aplatis. donné trop de foin, très peu de grain entier,
trM,Çhau" du printemps. Vos bre- 6. plus facilement attaquée par lw MW si toutefois il y en avait, était éliminé avee

bis seront plus à lotir ",et MMP=nt moin& digestifs sont les grains aplatis, et, partant-, les excréments.
7, à son juger pu le poids et l'apparenceý4& laille 80 vend aujourd'hui a" cher par plus fort le coefficient de diVwbbihté.

RYM que le bmm. Attachez-vous donc, le 7. Même s'il eoùte cher, 'applatissage eut des chevaux et la nature du fumier, 1 ýXpW.
tissage Waur - pu sensiblement augmenté

nýi8UX POW41à, à Produire de la bàe'pýmXei 'eacow profitable en ce qu'il accuse économie ait

4à la'mOI11019M quâW6 et prm«-gn biM Min: de gmin et que mieux s'en trouvent les che- 111 digestibilit6 de l'avoine.
g. Quil lui soit donné du grain aplati auaprèe la tMteý vendomt votre ban* bu vaux.

Ce »ont là quelquee-une des arguments M du grain entier, am longtemps au repos doit
omtin.0 1 do plus par livm faveurde la pratique de Paplatissage dé l'a, être le cheval après chaqile repas, Pm au

lbilàdzm moine fadJitýr un commmencement dedige&VS apeaume dý, là bMD9 herbo'ý Voine pour les chevaux de gros trait.
pour qu' Met in -déWt de îeS: cond&rant leihmt prix du grain et le tion. Si le tempe pou au moins f"Wter un

t de digestion. SiletempsàDoiàe>Wo un PM de: ýg" COM- de'l'opbgmffl, nous ayons cru devoir Ilý)lnmmcem2m ..... .... ....
dani Un espace qu le lm til;igir" ilàM 119 entireprendredes espériemes pour élucider la votre disposition est courtý donnez peu de
-Obiii du M 1 or egrettwa t que dewlaiss" consommer

oie PaL question, lm rMdtâta obtenue et ci-après nOurnture PlutÔ
t la ration ordinaire.vS bàtbxods-. à.:, consignés pu-Mmmt offrir una réponse défini- trop PrOmPtem6n

luýdïl oe Pr&t«ý Y dêsiol MW mure é« tiva -à la plupart dés affirmstion@ ei_énSoêm. Il semble donc. définitivement Prouvé fille
J09 Pbknthen »ft lm bM dudeaut (mab, ai les chevaus soit soumis à =8 " ente

PÀOPW,ýTé Du *oÏcz MUAI tion raisonnée, rapistissage del'avoine wofmla pwâsaâm
ae Ë048 eqntagitume. a. du ira que très peu d'avantagè, si tPutefois il eueaqb4 Ontyxav" Cét
Wiments, qid'*" t =al ôftè et ne rapporte aucune profit. En un.de *0" mots rw d'oùto,ýuipý l'hiver damier, ibutaRWy un. Enat, payer Wur faire spladir le gram?bre 141.6t qt

de vénuatipn 1 PÔU boùteUI4 ÈWBI do il t perdu.,pou » de VLto alimentaire
ýeë&«ýoê weg4iet qÉïo lm étables wa- là titho.. quaiitit4l

pvenwiém $ont deéblersde kuhw-m entière, et d&)Mý apWàb. M deè cbevaux."-"tdôot, daroeàmont épizootique et'
fOý ýQgteA4 tous 1eý am Mâ, eiht- 'et jýn

'J-P1ý tad4dku dès iài di dbDÂ*-:: joulà«. ýA lafin de dis4tie
4têýt dontiée futrawokwla «Mdçýté edà& PM de ehov"M 8oiP»U@oJýý JÀ Problème ]P

ýfeibé eXP& desJ" .. ;ý nc aveC.. chaque 4
ebùýç de foin et 16 quantité habituine maùwSvm:p"bk.
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